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Échange et renouvellement

Le congrès de la FSHEQ     Septembre s’en vient à grands pas!  Il faut déjà penser à l’échange 
annuel, samedi 13 septembre et au renouvellement de votre carte de 
membre qui peut être fait dès maintenant, (ce qui serait très très bien!) 
ou la journée de l’échange (ce qui nous fait « rouler » un peu).   
Dès 9h00, il y aura l’échange de plantes « spéciales ».  L’échange régulier 
se fera à partir de 9h30.  Vous trouverez en annexe, toutes les 
informations nécessaires.  Nous aurons aussi une table de choses à 
donner : graines, boutures, pots, surplus de légumes ou fruits.  Chacun 
s’y sert à sa guise. Ce qu’on veut, c’est que la table se vide et que tous y 
trouvent leur compte.  Alors, si vous avez des choses à donner, amenez-
les; elles trouveront sûrement preneurs.  
Le comité de l’échange

 Le samedi, 2 août dernier, avait lieu, à 
l’Université Laval, le congrès de la FSHEQ.  
Gisèle Harvey et Nicole S. y sont allée.   
Conférence, ateliers de discussion, visites de 
jardins et démonstration de navigation sur le 
site Internet de la FSHEQ.  De nombreux 
exposants nous ont offert de la documentation 
intéressante.  Le tout fut couronné par un 
cocktail et un  banquet.  Mme Hélène Leclerc, 
du Domaine Joly, a été reçue de l’Ordre du 
Romarin.   
Pour en savoir plus : www.fsheq.com  Voyage au Jardin Botanique de Montréal

Une petite merveille! Le 5 juillet dernier, sous un soleil magnifique, 39 personnes ont pris 
l’autobus pour le Jardin Botanique de Montréal.  Quelles merveilles nous 
y avons vues!  Que ce soit dans les 10 serres aux plantes exotiques, 
minuscules ou gigantesques, ou dans les différents jardins (chinois, 
japonais, la cour des sens, l’arboretum et les autres) nos sens étaient 
constamment sollicités et charmés.   Et pour les « mordus des bibittes » 
comme moi, l’insectarium est un incontournable! 
Visites guidées ou libres; il y en avait pour tous les goûts!  
Merci et bravo aux organisateurs.   
 Nicole S. 
 
 
 
 
 
 
 

Votre terrain est jonché de branches cassées 
que vous ne savez plus où mettre?  Au 
compost, c’est trop long à décomposer.  Les 
brûler, ça fait de la fumée polluante et pas 
question des poubelles!!!  Que faire?  Louer 
une déchiqueteuse?  Ça coûte très cher, il faut 
aller chercher la grosse machine et avoir 
vraiment beaucoup de branches de préparées à 
l’avance pour rentabiliser la location.  Notre 
solution?  Pour un peu plus de $200.00, on 
peut acheter une merveilleuse petite 
déchiqueteuse électrique Yardworks chez 
Canadian Tire.  On y passe des branches de 2.5 
cm, avec ou sans feuilles, des tiges de maïs, de 
tournesol, de topinambour, etc.…   Les 
copeaux ont une belle grosseur et font un 
super  paillis.  L’appareil est petit, léger, 
relativement silencieux et sur roulettes, donc 
facile à manipuler.   
Si vous voulez en voir fonctionner une, 
appelez donc Nancy (881-2706) ou Nicole 
(881-2205), elles se feront un plaisir de vous 
faire une démonstration.  Si vous avez fait 
l’essai d’autres marques, partagez votre 
information avec nous. 
 
 
 
 
 
 
 

Visites de jardins 
La saison des visites de jardins tire déjà à sa fin !   
Et on finit ça de façon magnifique; chez Carol Anne, le 7 septembre! 
Nous souhaitons  vous y voir en grand nombre. 
Nous espérons aussi que vous avez passé un très bel été de visites, 
malgré la température!   
Si vous le désirez, vous pouvez nous faire parvenir vos photos pour 
l’album, soit par internet à nicalain@hotmail.com, soit sur un CD 
lorsqu’on se rencontrera ou mieux encore, avec une clé USB.  
Il y a d’ailleurs plusieurs nouvelles photos sur le site amelanchier.com 
(marché horticole, visite au Jardin botanique, etc…) Allez-y voir ! 
Nicole S. pour le comité des visites  et le site. 

http://www.fsheq.com/
mailto:nicalain@hotmail.com


 
Le fruit de l’amour 

  Le jour où ma première tomate arriva à maturité, une amie me dit : « Quoi?  Seulement maintenant?  Alors qu’il y en a dans tous 
les magasins et que tu peux les acheter moins cher qu’elles ne te coûtent! ». 
Sa suggestion me parut si confondante que j’en restai abasourdie. 
Aucune tomate achetée au marché, si fraîche soit-elle, ne peut rivaliser avec un fruit poussé dans mon propre potager.  Et, même 
si mes tomates n’étaient pas les modèles de beauté et de symétrie qu’elles sont, elles auraient encore meilleur goût que n’importe 
quelle autre tomate au monde.  C’est dû en partie à ces jours tièdes de fin de printemps où l’on a retourné la terre pour y 
enfoncer les petits plants fuselés, aux fins d’après-midi où on les a arrosés, aux piquets qu’on a rassemblés, aux cordes qu’on a 
nouées. 
Cette tomate on l’a vue en bouton prêt à fleurir, on l’a cajolée quand elle n’était qu’une petite bille verte, on l’a préservée de tous 
les insectes.  On a vu les premières touches de rose sur sa joue, on l’a surveillée de peur qu’elle n’attrape une de ces maladies qui 
s’attaquent à tant de beaux fruits.   
Arrive enfin le jour où on la juge à point.  Prudemment, on laisse sécher la rosée, car ces maux inconnus affectent les plants sur 
lesquels on a marché par mégarde ou qu’on a éraflés quand ils étaient humides.  Mais on n’attendra pas que la fraîcheur matinale 
se soit dissipée et que le jus caché sous la peau commence à s’échauffer. 
On la cueille et on la met sur l’appui de la fenêtre, non pour la faire mûrir mais pour se réjouir les yeux quand on fait la cuisine 
ou la vaisselle. 
Quand on l’a admirée ainsi longtemps, sans toutefois dépasser le moment où elle est à point, on l’offre à quelqu’un qu’on aime! 
C.S. 
Sélection du Reader’s Digest Août 1981 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

La fleur d’ail 
  Sa saveur est beaucoup plus délicate que l’ail et plus digeste. La fleur d’ail ne donne aucune haleine d’ail.  Tartinez des 

tranches de pain de campagne de fleur d'ail selon le même principe que la Bruschetta. Recouvrez votre rôti avant d'enfourner. 
Rehaussez vos salades, vos volailles, vos poissons...  Mettez un peu de fleur d'ail sur du riz nature bien chaud avant de servir.  
Mélangez 1 cuillerée à thé rase de fleur d'ail dans 100 g de fromage à la crème ou de fromage de chèvre nature.  On obtient un 
beurre aux fleurs d'ail d'un goût délicieux et délicat.  Mettez-en un peu  sur des légumes cuits, juste avant de servir.  
 
Pour obtenir la fleur d’ail, c’est très simple!  À l’automne, 3 ou 4 semaines avant le gel définitif du sol, plantez des gousses d’ail, 
à raison de 1 pointe au 15 cm.  Recouvrez-les de 2 cm de terre.   Vous pouvez recouvrir d’un paillis quand le sol est bien gelé. 
Tôt au printemps, de belles pousses sortiront de terre.  Vous pouvez déjà manger quelques feuilles.  Au début juillet, sur 
chaque tige sortira une sorte de spirale; c’est la fleur d’ail.  Coupez cette hampe florale et dégustez.  Vous laissez ensuite 
pousser les plants et, fin juillet/début août, vous récolterez de belles grosses têtes d’ail.  Vous les laissez sécher dans un endroit 
abrité et bien ventilé.  Lorsque la peau extérieure s’enlève facilement, vous rangez votre ail au frais et sec.  Comme semence, 
vous utilisez vos plus belles gousses et recommencez le cycle. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
                      
 
 

Pauvres framboisiers! 
  
 
 
 
         

Après un hiver pénible à se faire écraser et casser par la neige, voilà que les pauvres framboisiers sont maintenant victimes du 
retour en force de l’anneleur du framboisier.  Pour se débarrasser écologiquement de cette petite peste, utilisez un sécateur!  Sur 
les plants attaqués, il y a présence de deux petits anneaux et la tête du plant se plie et se dessèche.  Il s’agit de couper  2 à 3 cm 
sous les anneaux et de brûler les tiges sectionnées.  Cet insecte ne s’attaquant qu’aux plants de l’année (ceux qui ne produiront 
que l’an prochain), si vous ne faites rien, la larve qui se trouve dans la tige, descendra jusqu’au sol, en se nourrissant de son hôte.  
Le plant va mourir et l’an prochain, vous n’aurez pas de framboises!  Soyez donc vigilants  et, dès l’apparition de tiges molles, 
agissez!!!  L’anneleur s’attaque aussi aux mûriers et parfois aux rosiers!   Pour plus ’infos, consultez ces deux sites :  d
http://www.lesinsectesduquebec.com/insecta/24-coleoptera/oberea_affinis.htm  
http://www.omafra.gov.on.ca/french/crops/pub360/notes/raspcanebo.htm 

 

Pour désherber votre allée de gravillons (ou de dalles), versez l’eau bouillante.  
Désherbant 100 % naturel et efficace !  
 

Pour obtenir de gros oignons, environ 2 semaines avant la récolte, dégagez la terre autour du 
légume en prenant soin de laisser ses racines bien en terre. 
 

Lors de la corvée de mai 2008, quelqu’un a oublié sa pelle ronde et un autre, sa bouteille à eau 
bleue.  Ces deux objets sont chez moi et ils attendent leurs proprios!  Nicole 881-2205 

2 trucs de grand-mère et petite annonce  

La rédaction et le montage de ce 
bulletin ont été réalisés par 
Nancy Ross et Nicole S. 

http://www.lesinsectesduquebec.com/insecta/24-coleoptera/oberea_affinis.htm
http://www.omafra.gov.on.ca/french/crops/pub360/notes/raspcanebo.htm


 
L’échange de plantes « spéciales » (anciennement plantes rares et/ou de gros calibre).

A.    Vous apportez de 1 à 3 plantes (pas plus de 3 par abonnement individuel ou familial) spéciales, exceptionnelles et 
/ ou nouvelles  par personne, au plus tard,  la journée précédant l’échange, avant 15 heures.  (Vendredi le 12 
septembre). Ça peut se faire un ou deux jours plus tôt.  Elles devront être bien identifiées, si possible avec les noms 
français et / ou latin.  (Nous pourrons quand même vous aider si c’est difficile pour vous.)   
Ceci pour faciliter l’évaluation des plantes par un comité « incorruptible » qui aura le temps de bien les regarder et de 
faire un choix judicieux et permettre une plus grande justice pour tous.  Des informations (sur papier) sur leurs qualités 
et leur « spécialité » pourront aider les  juges dans leur choix.  Celles qui seront acceptées seront bien identifiées à 
votre nom par une lettre. (Ex : A= Machin,  B= Coco, etc.)  Un carton avec la lettre correspondant à votre plante vous 
sera remis.   
Les plantes refusées seront envoyées pour le deuxième échange ou vous pourrez les ramener chez vous; à  votre 
discrétion.   Dans la mesure du possible, les « juges » ne sauront pas à qui appartiennent les plantes qu’ils 
sélectionneront.  S’ils en présentent, ils n’auront, bien sûr, pas le droit de vote sur leurs plantes. 
B.    Seules les personnes qui se plieront au point A pourront participer.  Ceux qui apporteront leurs plantes 
seulement le matin même ne pourront pas participer à ce 1ier  échange.  Aucune acceptation à la dernière minute!    
C.    Comme pour l’autre échange, il faudra être présent pour participer; nous ne pourrons pas accepter 
d’intermédiaires!  
D.   Cet échange se fera ½ heure avant l’autre; soit à 9h00,  et dans un endroit (de la cour) différent 
E.    La distribution sera la même que les autres années.  Le premier membre à choisir sera tiré au sort.  Le 
propriétaire de la plante choisie ira ensuite choisir à son tour.  Ainsi de suite jusqu’à épuisement (des plantes!) 
F.     Les plantes acceptées pour cet échange ne comptent pas parmi  les 3 plantes exigées pour le 2ième  échange. 
G.   La grosseur des plantes ne sera pas un critère.  Elles devront quand même avoir un format intéressant si vous 
voulez qu’elles soient choisies. (À moins que ce soit un Bonzaï ou un bulbe très rare) 
H.    Si vous n’aimez pas celles qui sont offertes, il ne saurait être question d’aller choisir une plante dans le lot du 
2ième  échange. 
I.    Chacun aura une minute par plante (top chrono!)  pour décrire et « vanter » sa merveille  auprès des autres 
participants en essayant de les convaincre que sa plante doit être choisie en premier.  Ça peut être rigolo et surtout très 
instructif.  Ces plantes ne seront pas connues de tous et un peu d’informations ne ferait pas de mal.  Préparez donc avec 
soin votre petit « speech » Une photo peut aussi aider. 
J. Même si vous ne participez pas à cet échange, vous pourrez quand même  y assister en tant que spectateurs.   
 
 
 

L’échange régulier mais non moins agréable. 
1.     Le déroulement reste le même et sera expliqué plus en détail le jour même.   
2.     Il ne peut y avoir plus de 2 personnes par abonnement familial.  Comme c’est un minimum de 3 plantes par 
personne, cela veut dire 6 plantes à apporter si vous venez à deux. 
3.      Vos plantes doivent être bien empotées et en bonne santé.  Si possible, identifiez-les.  Si vous ne pouvez pas le 
faire, des personnes vous y aideront lorsque vous les apporterez.   
4.     Pour les personnes qui n’ont pas de transport (pour eux et leurs plantes), vous pouvez communiquer avec nous 
et nous essaierons de vous accommoder de notre mieux.   
5.           Si c’est plus facile pour vous de venir porter vos plantes un ou 2 jours plus tôt, c’est possible.  Vous n’avez 
qu’à communiquer avec Nicole S. au 881-2205. 
6.           Vous devez absolument être présents pour participer à l’échange; nous ne pourrons pas accepter 
d’intermédiaires!  
7.      Il y aura du café, des boissons fraîches et une légère collation sera offerte. 
 
Pour les deux échanges, il faut être membre en règle.  Vous pouvez le faire par la poste dès maintenant.  Si vous 
préférez le faire le jour de l’échange, il serait souhaitable, pour accélérer les choses, de remplir à l’avance votre 
formulaire qui se trouve dans votre programmation ou, à défaut, un papier avec vos cordonnées.  SVP, écrire 
lisiblement, surtout pour votre adresse de courriel.  Il est parfois périlleux de tenter de déchiffrer certaines écritures! 
Nous vous demandons de payer par chèque à la Société d’horticulture de St-Apollinaire.   
Il est déjà grandement temps de préparer vos plantes pour qu’elles soient en forme et bien empotées pour le 13 
septembre. 
Au plaisir de  vous y rencontrer. 
Le comité de l’échange 



 
Ya pas que les crocus et les tulipes au printemps! 

 
Les jours raccourcissent déjà et bientôt les nuits seront plus fraîches. De fin septembre jusqu’à la fin d’octobre, c’est le 
temps de planter des bulbes vivaces et le choix est grand. Règle générale, il vaut mieux ne pas trop tarder à planter les 
bulbes hâtifs, pour qu’ils aient le temps de s’installer dès l’automne. Des crocus et des tulipes, certainement. Il en 
existe tant de jolies variétés. Les couleurs se déclinent sur tous les tons et il y a des tulipes aux formes diverses qui 
fleurissent dès mai ou en juin selon les variétés. Mais, pourquoi pas un beau coin de pelouse bleu foncé en mai grâce 
aux scilles de Sibérie qui se ressèment allègrement et qui fleurissent assez tôt pour qu’on puisse tondre le feuillage qui 
commence déjà à jaunir quand le véritable gazon aura poussé? Ou d’autres petits bulbes qui se propagent aussi 
rapidement comme des perce-neige, des gloires des neiges (Chionodoxa luciliae) roses ou bleues, des Puschkinias ou 
des Helléborines aux belles fleurs jaunes plus précoces encore que les crocus pour saluer la fonte des neiges? Plantez-
les là où la neige fond en premier et profitez de leur présence dès avril! Un peu plus tard, c’est le tour des iris réticulés, 
des Hermodactylus tuberosa avec leurs fleurs vert olive, des Hyacinthoides, des fritillaires meleagris avec leurs 
étranges fleurs colorées en damier, des jacinthes si parfumées, des narcisses dont on trouve maintenant des variétés 
simples ou doubles, avec des couleurs nouvelles, d’autres parfumées comme le petit narcisse blanc ‘poeticus 'actea' et 
des muscaris. En juin, l’Oxalis adenophylla déploie ses jolies fleurs roses ainsi que les nombreuses variétés d’ail 
ornemental dont certaines ont des fleurs aussi grosses qu’un ballon. Les colchiques ferment la marche, puisqu’ils ne 
fleurissent qu’à l’automne. 
Tous ces bulbes sont rustiques en zone 4. Pour un plus bel effet, il faut en regrouper plusieurs et éviter de les planter en 
ligne, ce qui n’aurait pas l’air naturel. Les plus hâtifs peuvent être plantés sous le gazon. Alors, osez! Mettez de la 
couleur au jardin dès la fonte des neiges. 
Texte et photo, Nancy Ross 
 
 
 
        Gloire des neiges     Hermodactylus tuberosa      Platycodon 

 
 
 

 
 
 
 

 
 

 
 

Une romantique au jardin
Il y a de ces plantes sans problèmes et magnifiques qui restent malgré tout peu connues. C’est le cas du magnifique 
Platycodon, appelé en anglais Balloon flower à cause de la forme très originale du bouton. En effet, ce dernier se 
gonfle pour former un joli ballon légèrement ovale sur lequel on peut voir les lignes le long desquelles la fleur va 
éclater. Boutons de divers formats et grandes fleurs se forment au sommet des tiges et attirent l’œil à coup sur. 
Vraiment jolie, cette plante. Les fleurs sont blanches ou bleues, simples ou doubles, la plante mesure de 15 à 80cm 
selon les cultivars. Les variétés les plus hautes peuvent requérir un tuteurage. 
Le Platycodon fait partie de la famille des campanulacées. Il n’est guère sujet aux maladies ou insectes, il préfère la 
mi-ombre et un sol frais et riche, mais bien drainé. Il tolère bien les sols calcaires. Sa floraison se prolongera sur 
plusieurs semaines à partir de juillet si on enlève les fleurs fanées. Cependant ses racines sont assez fragiles et le 
Platycodon n’aime pas beaucoup être déplacé, aussi faut-il effectuer les divisions, aux 3 ou 4 ans, avec délicatesse. 
C’est une plante sage qui se développe sans devenir envahissante.   
Texte et photo, Nancy Ross 


